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LE MECONTENTEMENT 


subsiste chez 
les salariés 


M. Racamond, porte-parole 
de la C.G.T. déclare : 
@ Prime insuffisante 


Vers la 


liberté 


économique 


Le déblocage des 
salaires demeure 
fonction de la 

stabilité des prix 


Par Georges GARREAU 


11 n'est pas aisé de décider 

une politique économique et de 

maintenir contre vents et 
marées Jusqu'à son terme. 

Mais il n'est pas aisé non plus 
d'en changer, Le gouvernement 
en fait actuellement l'expérience. 
Les ministres ont discuté samedi 
pendant cinq heures sans réussir 
à aller au delà d'un compromis 
entre, ceux qui entendent rester 
dans ‘lu ligne de l'expérience 
Blum et ceux qui auraient désiré 
s'embarquer, derrière la C.G.T., 
pour la grande aventure de nou- 
veaux « accords Matignon >. 

La majorité des ministres 
compris le danger. Mettre en 
cause, d'un seul bloc et systéme 
tiquèment, tout le problème des 
salaires dans les conditions pr 
sentes serait un saut périlleux 
dans l'inconnu, 

Le gouvernement s'est montré 
plus prudent, Le retour qu'il en 
visage au système dos conve 
tions collectives librement di 
cutées entre patrons et ouvr! 
ne porte, pour l'immédiat, que 
sur les primes à la production. 
Encore faut-il que celles-ci ne 
soient pas de simples augmenta- 
tions de salaires déguisées, puls- 
qu'il est spécifié qu'il n'en sera 
pas tenu compte dans l'établis- 
sement des prix. Ainsi comprises, 
les primes à la production ne 
sauraient justifier une hausse du 
coût de la vie, ce qui est capi- 
al pour la défense du frane 

Et c'est simplement parce que 
le ministre du Travail s'est ren- 
du compte qu'il était imposeible 
d'imposer des primes à la pro- 
duction uniformes pour toutes les 
entreprises qu'il a décidé de lais- 
ser patrons et ouvriers les dis- 
cuter librement en se bornant à 
fixer le plafond et à prévoir une 
procédure d'arbitrage ên cas de 
désaccord. 

Il n'y a donc apparemment rien 
de changé à la politique du gou- 
vernement. Celui-ci reste ferme- 
ment sur la position du blocage 
des salaires et des prix. Il est d'ail 
leurs inconcevable qu'on puisse 
songer à libérer les uns tout en 
persévérant à diriger les autres. 

L'importance des délibérations 
ministérielles de çamedi réside 
beaucoup moins dans les décision: 
tangibles qui ont été annoncées 
que dans celles qui n'apparaissent 


pas. 

Le fait capital. c'est qu'elles 
marquent un tournant décisif dans 
la lutte entre le dirigisme et le 
libéralisme. Mais un tournant à si 
grand rayon qu'aucune gène ne 
doit en résulter dans la marche 
de la machjne économique. 


(Suite en pa, 


M. JULES MOCH 
A OUVERT 


la « Semaine technique 


de la route-» 


M. Jules Moch, ministre des Tra- 
vaux publics et des Transports, a pré. 
sidé ce matin la première séance de 
la Semaine technique de la route, qui 
s'est ouverte à la Maison de la Chi- 
mie, en présence de nombreux spécia- 
listes français et étrangers. 


| 
| 
| 


@ Procédure trop longue 


N certain nombre de 


membres du secrétariat de 


la C.G.T. sont absents de Paris. Ils se sont ren- 


dus à Genève pour 


conseil d'administration du Bureau Internatio- 


nal du Travail. 


ce matin, le si 
rue Lafayette, 

d'animation. 
s nous avons pu conver 
er quelques instants avec M. Julien 
Racamond, l'un des secrétaires con- 
fédéraux, alors qu'il arrivait à son 

bureau. 

Que pensez- 
gouvernemental 
me à la production ? 
nous demandé. 

Si yous voulez connattre toute 
ma pensée, je vous dirai qu'elles ne 
me paraissent pas de nature à don- 
ner satisfaction aux salariés, nous 
a répondu notre interlocuteur. 

M. Jullen Racämond a ajouté : 
~ Comment les ouvriers pour- 
ralent-ils accepter de recevoir une 
rémunération supplémentaire seule- 
ment en cas d'une nouvelle augmen- 
tion de la production ? En effet, | 
dans certaines industries, grâce aux | 
efforts des travailleurs, la produc- 
tion a déjà atteint un taux difficile 
à dépasser soit à cause de ia pé- 
nurte des matières premières, soit 
à cause de la vétusté de l'outillage. 
» Certes, ajoute-t-il, le gouver- 
ement a prévu des accords entre 
trons et ouvriers, dans le cadre 
de l'entreprise. 11 a même prévu un 
arbitrage, en cas de difficultés. Mais 
cette procédure est bien longue... » 
D'autre part, M. Julien Racamond 
insiste sur l'insuffisance de la prime 
fixée par le gouvernement. La som- 
me maximum de 7 francs de l'heure 

a région parisienne et les 
£rands centros ne lui semble pas de 
nature à être bien accueillie dans 
les entreprises. | 

Enfin le secrétaire confédéral ne 
comprend pas que le gouvernement 
s'obstine à pratiquer, à l'égard de 
ia classe ouvrière, une politique de 
intégral alors qu'il se 


de la 
présen. 


ous des décisions 
relatives à la pri 
lui avons- 


dirigisme 
montre incapable de faire ap! 


ses décisions par les industriel 
intermédiaires et par les responsa- 
bies de la vie chère et du mauvais 
ravitaillement, 


UNE DÉCLARATION 
DE M. RAMADIER 


à l'Assemblée 


M. Ramadier fera sans doute de- 
main avant la reprise du débat sur les 
entreprises de presse. une déclaration 
sur les nouvelles décisions du gouver- 
nement en ce qui concerne les primes 
à la production. | 


DEUX CONSEILS 
DES MINISTRES 


pour examiner la 
situation financière 


M. Ramadier consacre sa journée 
à l'étude des mesures financières | 
propres à assainir la situation. Ces | 
projets seront soumis demain ma- | 
tin au Conseil des ministres par M. 
Robert Schuman, | 

A l'ordre du jour de ce même 
consell figurent également des exposés | 
de MM. Moutet, sur la situation en 
Indochine : Bidault. sur les entretiens 
franco-britanniques : Danjel Mayer. 
sur les primes à ja production. | 

Un autre conseil se réunira mer- 
credi, Mais sera fort bref, les membres 
du gouvernement devant se retrouver 
à 11 heures, à l'occasion des manifes- 
tations prévues pour célébrer le sou-| 
venir du 18 juin. 


participer à la session du 


LE PRIX 
DU ROMAN 
D'AVENTURES 


„au préfet de 
Seine-et-Oise 


M. Ziwès, préfet de Seine-et-Oise, 
ancien secrétaire général de la 
Préfecture de police, s'est vu at 
attribuer aujourd’hui le prix du 
roman d'aventures pour « Le 
Meurtre à minuit », écrit en col- 
laboration avec M. Erik Certon. 


Le plan 


Les négociations qui vont s'ou- 
vrir la suite de l'offre am 
caine d'aidi l'Europe, formulée 
par le général Marshall, sont 
d'une importance capitale pour 
l'avenir de l'Europe et du monde. 

En attendant les entretiens qui com- 
menceront mardi, au Quai d'Orsay, 
entre M. Bevin et M. Georges Bidault, 
nous devons fixer certains points et 
Poser quelques questions 

Les négociations sont -placées sur 
le terrain économique. Il serait tou- 
tefois imprudent de croire qu'elles 


LONDRES, 16 juin. — On dit, ce 
matin, à Londres, que M. Bevin, en 
partant demain pour Paris, empor- 
tera dans sa serviette un plan com- 
portant quelques cases vides, qui 
ne seront remplies qu'avec l'accord 
de M. Bidault. On ajoute que si l'ac- 
cord franco-anglais peut se faire ra- 
pidement le Foreign Office sera à 
même de se retourner aussitôt vers 
Washington pour répondre aux of- 
tres américaines. 


Le plan de M. Bevin compren= 
drait principalement : 1. Un ac- 
cord monétaire qui fournirait à l'Eu- 
Tope de vastes crédits, en dollars : 


WASHINGTON : 


NEW-YORK, 16 juin 

(par câble). 
ES milieux américains, q 
L se félicitent de la rapidité 
avec laquelle les ministres 
des Affaires étrangères françai 
et britannique ont commen: 
leurs conversations au sujet du 


programme de rel ent éco- 
nomique européen, centrent 
maintenant leur intéréffsur la pos- 


sibilité d'obtenir la coopération so- 
viétique 
Les hautes personnalités des Etats- 


Bien que trop zélé sous l'occupation 


Hennequin prétend 


(Compte rendu d'audience 
de MAITREPIERRE) 


La Cour de justice de la Seine, sous 
la présidence de M. Didier, attaque 
aujourd'hui «le volumineux procès 
d'un policier. considérable.: Emile 
Hennequin, âgé de 60 ans, sorti du 
rang comme inspecteur stagiaire en 
1912. et révoqué le 26 août 1944 des 
fonctions de directeur générai de la 

police, municipale. quil venait de 
remplir avec un zèle 
par conséquent Hcheux, durent touts 
ceupation allemande, autant ‘dire 
sous les ordres de l'ennemi. 


Hennequin, en un mot, est le-type 
même du fonctionnaire dont le tort 
fut de ne pas se démettre du moment 
où il ne lui était plus possible de 
fonctionner sans se mettre au service 
du maltre momentané de son pays. 
èt qui ne peut invoquer, pour son 
excuse. que d'avoir saboté ia besogne 
pour laquelle il était payé : ce qui 
n'est pas, à tout prendre, tellement 
reluisant. 

L'acte d'accusation. qui ne com- 
prend pas moins de quarante pages. 


est fondé sur une dizaine de rapports| 
de police. Il reproche : la creation | 
des brigades d'interpellation sur la voie | 
publique ; le blocage de Paris par 
quartiers en cas d'attentat individue) | 
contre les Boches ; les gratifcations| 
hautement affichées au plus zélés des| 
chasseurs, ete... 

A quoi la défensé répondra qu'Hen-| 
nequin n'a fait qu'obéir consciencieu- 
sement au ordres de ses chefs. l'ami-| 
ral Bard et le préfet Bussières, pre-| 
sentement au bagne ; mais l'accusa-| 
tion retient au contraire que, jaloux | 
de ses prérogatives, il prenait volon. | 
tiers sous son bonnet les consignes 
qu'il distribuait infatigablement à ses | 
services. 


n'avoir été qu'un saboteur 


LONDRES : 


Sans l'adhésion de lU. 
R. S. S., une entente ne 
serait qu'économique 


Par Raymond HENRY. 


puissent y rester cantonnées. A: 
jourd'hui, les problèmes politiques 
et les problèmes économiques sont 
si étroitement liés qu'on ne peut 


Dans le cadre de l’Eu- 
rope: accord monétai- 
re et importations ali- 
mentaires 


Por Jean CASTET. 
2. Un plan d'importations alimen- 
taires. 
On résume ici l'offre américaine 


auquel l U. R. S. S. 
et l’Europe orientalé 
pourraient se joindre 


Per Lionel DURAND. 

s qui ont donné, ces jours-ci, des 
écisions sur la position de Washing- 
n, ont indiqué que Moscou et les 
ys d'Europe orientale ne seraient 
pas exclus systématiquement du plan 
économique américano-européen 

11 s'agit done, pour l'Amérique, de 
réaliser, d'accord avec un certain 
nombre. de nations. à défaut de tous 
pays d'Europe. un vaste program- 
e d'ensemble. avec la Russie si c'est 
possible, sans elle si c'est nécessaire. 

A cet égard, il est bon de souligner 
que. contrairement à certaines. infor- 
mations, aucune négociation russo- 
américaine proprement dite, n'a eu 
Cependant, plu- 
sieurs hauts fonctionnaires américains, 
dont le sous-secrétaire d'Etat Clayton, 
ont eu des échanges de vues avec les 
représentants soviétiques. afin de con- 
naitre, officieusement, le sentiment 
de Moscou devant les nouvelles pro- 
positions de Washington 

Bien que les Etats-Unis aient atté- 
nué le caractère politique de leur 
programme pour en souligner l'aspect 
économique, les milieux diplomati- 
ques de Washington doutent encore 
sérieusement que l'URSS. accepte 
de coopérer à une entreprise qui. de 
l'aveu même des Américains, contri- 
buera à diminuer. considérablement 
l'influence soviétique en Europe. 

I existe en tous cas un puissant 


arshall à l'étude 


Une base possible, 
d'accord politique entre l'Est et l'Ouest 


Bevin à Bidault : Un plan com- 
mun pour répondre à Marshall, 


Une grande enquête de 


Paris- 


presse 


LA FRANCE DOIT 
PRENDRE L'INITIATIVE 


d’un groupement 
de nations 


cier, | 
plan Marshall tend| 
à réaliser par une autre vole ce 
qui n'a pu être réalisé à Moscou. 
Sa réussite est Impossible à conce- 
voir sur le plan purement technique 
elle suppose un accord politique de 


En réalité, le 


grande envergure entre l'Est et 
l'Ouest. 
11 s'agit de savoir si l'URSS. ac- 
ptera de rentrer dans la commu- 
nauté des nations, avec tous 


changements que cela chnporte 
ns son attitude et dans ses 1m- 
jes. 


(Suite en page 3.) 


sous la forme du slogan 
de faire le plan, à 
Pourtant, 


« A vous 
ous de payer. » 
n en croit le Peo- 


si T 


pie, M. Marshall aurait dit, samedi 
soir, à lord Inverchopel, que le| 
plan qui recueillerait le plus de 


sympathie aux Etats-Unis serait ce- | 


lui qui reposerait sur une union| 
douanière de tous les pays de l'Eu- 
rope occidentale.  L'hebdomadaire 


anglais ajoute même que l'on pour- 
rait prévoir, dans un délai de deux 
ou trois ans, une monnaie com- 
mune pour cës pays de l'ouest eu- 
ropéen, Grande-Bretagne y com- 


sos (Suite en page 3.) 


Un accord occidental sous | 
l'impulsion franco-britannique | 


courant d'opinion, d'inspiration r 
blicaine, qui recommande L 
ce extrême en ce qui co: 


lication du plan de reconsir 
européenne 

Hier encor Dean Ach 
fermement st n 
viétiques « 


aux objectifs visant à la coopé ation | 
et au relèvement européens ». 
Mme -tenme, dans une itse U-20- | 
nateur Styles Bridges, l'ex-président | 
Hoover, dont l'importance à Washing: 
ton parait grandir depuis queiq 
mois, souligne que l'Amérique doit 
se garder de donner plus qu'elle ne| 
possède, gu de promettre plus qu'elle | 
ne peut donnes, 

Enfin, l'ex-vice-président des Etats-| 
Unis, M. Wallace, parlant hier soir au | 
cours d'une conférence de p: af 
déclaré « que l'expansion soviétique | 
en Europe pourrait constituer une me- 
nace à la paix mondiale, ajoutant 
qu'on devrait avertir l'URSS. de ne 
pas s'avancer au delà d'un certain| 
point » 

Ce point, selon lui, serait la Turquie | 
centrale où jes routes menant vers les | 
pétroles du Moyen-Orient, 

« Je ne suis pas un fauteur de} 
guerre, a-t-il dit, mais il est impor- | 
tant que la Russie sache qu'il est un | 
point au delà duquel elle ne pourrait | 
s'avancer sans rencontrer de résis- | 
fance, Je suis persuadé que notre ma- 
zine est décidée à recevoir du pétrole | 
de Y'Arable séoudite. » 

L'URSS. rance et les autres 
pays ont le droit d'exiger une part 

ion, équitable dans la distribution | 
des pétroles arabes 

Les milieux diplomatiques améri-| 
cains reconnaissent l'occasion de | 
renouer avec l'URSS. que comporte | 
le programme Marshall, est la pi 
concrète “qui 
l'échec de Mossou. 


se soit offerte depu a| 


possibilités du salut, 


Avec un réelle élé: 


Première réponse: 


Gaston PALEWSKI 


'EST dans un des pires moments 
de sa détresse que la grande vain- 
cue de cette guerre, 
trouve devant elle les premières 


tion de vues, le 


L 


s'organiser afin 


peut- 


de ce plan de salu 


cution faudra-t 
entreprise 


l'Europe, 


la gauche. 


Nous publierons ici 
d'hui celle de M 


£S discours récents 
président 
de l'actualité le problème de américaine 
à l'Europe et U 


Ces questions, 
Paris-presse les a posées à t 
dont les opinions diverses c 
doctrines économiques et pol 


du gi 
Truman ont mis au an 


nécessité l'Europe de 
méricaine == le 


que l 


ment réalisable et féconde. 

Quelle forme va 
nations d'Europe ? Quel 
le jouer dans la 


prendre ceite org 
rôle la Fr 

prepa 

commun ? Qu 

employer pour r 

essenti pour l'avenir 

groupe de per: 

tiques, 

urs répon: ujour- 


Gaston Palewski 


général Marshall demande à l’Europe de s'aider elle-même et, pour cela, de pren- 
dre conscience d’elle-même en tant qu’'E urope. Or, ceci n'est pas seulement notre 
possibilité, mais aussi notre chance. 


Q est la raison de l'action amé 
ricaine ? Pourquoi le secrétaire d' 
nous suggère-t-il « d'établir un 


e destiné à remettre l'économi 
de l'Europe sur pied » ? Pourquoi ne 
pose-t-il qu'une condition: «Restaurer, 
par ce programme, la confiance des 
habitants de l'Europe en l'avenir éco- 
nomique de leurs, propres pays et de 
i tout entière ? » Parce que les 
nis se sont rendu compte que 
la reconstruction d'une Europe unie 
était l'une des conditions principales 
de la création d'un « monde où puis- 
nt renaitre, avec une économie Ac- 
ve, de libres institutions », ce qui est 
leur objectif comme le nôtre. 

C'est dans une atmosphère favori 
ble que s'élève la voix du génér: 
Marshall 

Dans le marasme de l'Europe oc- 
cidentale, où chaque pays s'efforce 
vainement de se remettre sur pied| 
— vainement, parce qu'il n'obtient pas | 
la coopération des autres et qu'il ne 
leur offre pas cette coopération — 
beaucoup d'Européens ont commencé 
à se rendre compte que la politique | 
d'autarcie qui, hier. amenait la guerre. | 


grai 


tats 


rend aujourd'hui impossible la cons- 
ction de la paix. 
On nous permettra de rappeler 
qu'avec une extraordinaire prescien- 
ce, dans le discours qu'il prononçait | 


le 18 mars 1944, devant la troisième] 
session de l'Assemblée consultative | 
provisdire. à Algér, le général de| 
Gaulle— avant même d'avoir foulé| 
européen, mais de cette Afrique | 
presque tout entière. arborait| 
déjà les drapeaux de la France, de| 
l'Angleterre. de la Belgique, du Por- 
tugal (et de l'Espagne) — appelait 
l'Europe à reprendre conscience d'elle- 


le sol 


même. « L'Europe existe », disait le 
| Procha 


article : | 
z | 
RENE PLEVEN 


général de Gaulle, alors qu'elle était 
encore submergée. Et il poursuivait : 
« Pour que le vieux continent re- 
nouvelé puisse trouver un équilibre 
correspondant aux conditions de no- 
tre époque. 11 nous semble que cer- 
tains groupements devront s'y réali- 
ser. Pour ce qui concerne la France, 
nous pensons qu'une sorte de groupe- 
ment occidental. réalisé avec nous. 
principalement sur la base économi- 
que et aussi large que possible, pour- 
rait offrir @e grands avantages. Un 
tel groupement, prolongé par l'Afrl- 
que, et dont la Manche, le Rhin, la 
Méditerranée seraient comme les ar- 
tères, parait pouvoir constituer un 
centre capital dans une organisation 
mondiale des productions, des échan- 
Kes et de la sécurité. 

Et le général de Gaulle déclarait 
que le gouvernement français était 
dès à présent disposé à entreprendre 
en commun, avec les autres Etats 
intéressés, toutes études et négocia- 
tions nécessaires. 


(Suite en page 2.) 


= L'URSS. 


L'hôpital de Mâcon va-t-il livrer son mystère ? 


L'assassin 
démasqué 
l'opinion publique sera 
frappée de stupeur” 


affirme le médecin-inspectèur de Saône-et-Loire 


À tragique affaire de l'hôpital de Mâcon 
it encore l'affirmer, mais nous avons en- 


ment? On ne sau 
tendu ce matin un témoign 


moins à croire que les enquêteurs suivent une piste et une pi 


sérieuse. 
Ce matin, done, 

ler, médecin inspecteur départemen- | 
al de la Santé, pour la Saône-et-| 


Loire, nous a déclaré 

- Nous avons maintenant ja certi- 
tude que le poison utilisé par le cri- 
minel — car il s'agit bien de crimes — 
fut de l'atropine, substance végi | 
très subtile. 

> Lorsque l'assassin sera démasqué. | 
l'opinion publique sera frappée d'une | 
grande surprise. | 

> J'attends maintenant avec {mpa-| 
tience l'arrivée du commissaire Bascou, | 
à qui il n'appartiendra plus que d'agir | 
dans les formes habituelles de la pro- 
cédure, 

> Je déplore quand même la publi- 
cité faite autour de cette affaire, mais | 
Fai la conviction formelle que nous 
serons définitivement fixés avant la fin 
de cette semaine. » 

Ajoutops que la police partage main- 
tenant cette certitude. 


L'avis des Mâconnais | 


Cependant. les Mâconnais n'osent| 
pas encore croire à cette terrible his- | 
toire : dix-sept crimes en trois anset 
demi 

En ce dernier dimanche de prin- 
temps, la ville, toute aux ivremses du 
soleil intermitient, se soucie peu du 
drame. La nuit, la retraite aux flam- 
beaux anime les vieilles rues que hante 
Je souvenir de Lamartin 


(Suite en page 3.) 


rejette les 


: protestations anglaise 


et américaine sur la Hongrie 


OUR la t: 


de procéder 


la soirée. que le Département d'Etat 
ne saurait juger cette réponse comme 
satisfaisante”; la plus grande réserve 
est observée quant aux développe- 
ments ultérieurs de la situation et aux 
suites que les Etats-Unis pourraient 
être éventuellement amenés à donner 


ss 


LUNDI 16 JUIN 


M. STOP 


vous donne rendez - vous 
dans une charade. 


MARDI 17 JUIN 


M. STOP regardera, dans 
PARIS, quatre fleuves d'un 


ième fois, le général Sviridov, commandant les trou- 
pes soviétiques à Budapest, a rejeté une proposition américaine 
une enquête tripartite 
ments hongrois. Aucune réaction officielle n) 
de la part du gouvernement américain, mais on laissait entendre, dans | 


WASHINGTON, 16 juin. 


été encore enregistrée 


aux récents événéments de Hongrie. 

Dans la note qu'il a adressée au gè. 
néral Weems, commandant la mission 
militaire américaine en Hongrie, le 
général Sviridov déclare notamment, 
que la proposition des Etats-Unis 
constitue une « immixtion grossière 
et inadmissible dans les affaires hon- 
groises ». 


Le communiqué soviétique 

La radio soviétique a. d'autre part, 
diffusé un pin EA du bureau 
d'informations du ministère des Af- 
faires étrangères de l'URSS. sur la 
situation en Hongrie, qui constitué 
une réponse à la double démarche 
effectuée r l'ambasedeur britan- | 
pique, M. Peterson, auprès de M. Mo- | 

tov 

L'opinion britannique a sévèrement 
jugé ce communiqué, qui, fait-on re- 
marquer, est rédigé « en termes vifs 
et rarement employés en diplomatie ». 


le docteur Spind- 


MACON, 16 juin. 
t-elle vers son dénoue- 


important qui donne tout au 


GRACE A 
UN CHEVEU 


les assassins d'une 
rentière sont identifiés 
18 mois après leur crime 


DIJON, 16 
presse 
cheveu dans 


Mme veuve 
couverte le assom- 
mée à coups de brique et de büche, 
à son domicile, à. Soumaintrain 
(Yonne) viennent d'être identifiés. 
Le commissaire Crapoulet, de la 
onzième brigade de Dijon, n'a pas eu 


à les arrêter ; ils étaient déjà en 
prison. 
François Venger, 23 ans, nomade, 


instigateur du coup, est actuellement 


détenu à la Santé pour vol, tandis 
que son complice, Marcel Kessler, 
22 ans, nomade également, fait un 


séjour forcé à la maison d'arrêt de 
Troyes pour les mêmes motifs. 
Les deux malandrins ont passé des 
veux complets et se trouveront blen- 


DEUX TANKS 
| ALLEMANDS 
ont attaqué 


ce matin la Pré- 
| fecture de Police 


mais cétait 

pour le cinéma 
|. Rafales de mitrailleuses... Gron, 
dements de” chars. Coup de en 
non. Le parvis de Notre-Dame 
était ce matin sonorisé comme il 
le fut dans les journées glorieuses 
de la Libération, C'est Que pour 
les dernières scènes du film « Un 
flic » deux authentiques tanks al- 
lemands et douze figurants en 
feldgrai attaquaient la Préfecture 
de Police. 

Des FFI. du temps des barri- 
cades — dont un unijambiste — 
avaient remis leur brasard- et re. 
coiffé leur casque de poilu. Mau. 
rice de Canonge, metteur en scè- 
ne, faisait mourir six fois de suite 
deux mêmes fantassins verts: Lu. 
cien Coëdel, vedette de la bande, 
où 11 figure avec Suzy Cartier et 
Michèle Martin. abandonnait son 
rôle d'inspecteur de police pour 
montrer à un jeune résistant com- 
mentil pouvait, d'une fenêtre de 
la Préfecture, tirer sans être vu 
des assaillants, 


| de la Grande semaine de Paris 
LE BAL DU PANACHE 


déroulera, ce soir, ses fastes 


- génie barbu du décor - 
broussailleux et nonchalant 


“a donné quelques conseils ” 


S 


Avant les 
Petits Lits Blancs 


Christian BÉRARD 


tian Bérard. 


Giraudoux 
ancien, 
publicité, un a! 
rard est pare: 
artistes 


— Ce soir, il 
faut pour minui 


A six heures, 
pointe des pieds, 


Dans ce 
des Champs- El; 


de lion, mai 
n tranquili 
généreux. 


ec une adm 
rabie lenteur. 


che » qui 
intéresse ? Mi 


Jour.: 
qui 
conseils pour 


i deux conseils | ‘mi un b 


de Christian BERARD Pac 


nous avons pen 
dames du monde surmonté: 


rinières indienne: 


"AI -rendez- 
avec Michel Simon... Ah ! Je me trompe encore, 
c'est avec 

Mettons les choses au point 


rard, dit Bébé le Barbu intégral. 
a une 

serait qu'un texte, 
la mode 


— D'accord, réponi 


je m'attends un peu à cette 
tort. Car le volià _! 
ar 
y- 
sées,  qu'anime 
Maurice Carrère, 
Il fait une entrée 


vous 


aussi, Mals quel- 
io histoire 1 Jo 
reçois cent coups 
de téléphone par 
Des amies 
veulent des 
ur 

panache, L'année 


de crêtes, 


vous ce soir avec Henri Vill.. non, 


le « Rhône » vu par Rodin. 
i s'agit de Chris- 


bien solide. Sans lui, 
Molière un auteur 
minine, u parier, et la 
pe-nigaud. Ajoutez à cela q 
ux comme la plupart des grands 


légende 


Faites une expérience, téléphonez-lui vers midi : 


me faut une maquette pour, etc... II la 
it, faute ! 
j-i! avec beaucoup de gentillesse. 


, vous entrez dans son atelier sur la 
, 11 dort. A huit heures, nouvelle entrée. 


W dort. A minuit, vous avez quand même votre 
maquette. 

Voilà, à peu près, l'hommi qui j'ai rendez-vou: 
Cela gnifie d'ailleurs pas qu’il viendra. Entre nou: 


tualité. Eh bien, j'ai 


(Suite de la première page.) 


Oscar Wilde a dit que certains li- 
wres posent des questions et que 
d'autres livres apportent les répon- 
ses et que, s'il en est qu'on ne com- 
prend pas, c'est parce qu'ils repré- 
sentent la réponse à des questions qui 
n'ont pas encore été posées. Ainsi de 
ce discours. L'Europe encore envahie 
n'avait pas encore posé au monde 
la question de sa détresse et de son 
désespoir. La réponse du général de 
Gaulle arrivait trop tôt. Elle ne trou- 
va pas d'écho, ni à l'Orient, ni à l'Oc- 
eident, dans les postes de comman- 
dement où la préoccupation de ga- 
gner la guerre l'emportait sur celle 
de construire la paix. 

C'est ainsi qu'à chaque nouveau 
marchandage international, à Yalta, à 
Potsdam. le souci de maintenir la 
coopération des grands appétits. dont 
celui de vaincre, et l'absence du seul 
pays habilité à parler au nom du 
continent de l'Europe grevaient de 
lourdes hypothèques les territoires 
dont certains voyaient leurs possibi- 
lités de vie indépendante et de coo- 
compromises avant que 


ol 


n 
at 


é 


avec une grande nonchalance, | d'être libérés. 
Puis il boit, Puis i Puis il revient. Quel crève-cœur pour ceux qul, 
— Il y aura des vedettes : Mistinguett. st bien normal, le pai parlant au nom de la France, con: 


Che sai Ah | 


Mistinguett ! 
ont une entrée dans jeu 
Et puis d'autres, et puis tout ce qu'il y a de bien dans Paris. 
Cette, fois, il s'en va tout de bon. 

Courte rencontre. La prochaine fois, J'irai dans son atelier, 


Inimaginabie ! Edwigue Feuillère et Ji 


P. B. 


Sous le patronage de « Paris-presse » et de « Cinémonde » 
à loccasion de la Grande Saison de Poris 1947 
Saint-Gronier et Arlette Peters présentent 


LA GRANDE FÊTE DE L'EAU 


avec le concours de toutes les vedettes de la scène 
et de l'écran, les Mouettes de Paris 


f Courses - Relais - Plongeons - Exhibitions 
ACROBATIES ET BALLETS NAUTIQUES 
ATTRACTIONS, DEFILES et finale du concours de 
LA PLUS JOLIE BAIGNEUSE 1947 - COUPE REARD 


Places à 200 et 250 francs. Location à « Paris-pri « Cinémonde », 


atours de « L'Algie à deux têtes ». 


cients de la continuité historique d'un 
pays qui pouvait se qualifier, jadis, de 
« juge de paix de l'Europe ». étaient 
seuls à répéter que la mission de la 
France était indissolublement liée aux 
possibilités de renaissance d'une Eu- 
Tope unie et fédérée et que son essor 
économique et social dépendait lar- 
Kement des accords qu'elle pourrait 
conclure avec ses voisins et ses com- 
plémentaires. 

Nous ne pouvions pas nous découra- 
ger. Nous n'en avions pas le droit 

À la veille de Ja première réunion 
des ministres des Affaires étrangères 
À Londres, alors que la France avait 
enfin la possibilité de s'exprimer pour 
le règlement des affaires europée 
nes, le général de Gaulle déclarait 
encore au correspondant d'un grand 
journal britannique, le 10 septembre 
1945, à Paris : « La totalité de l'Eu- 
rope occidentale possède des moyens 
essentiels d'existence en quantité suf- 
fisante pour former un ensemble éco- 
nomique. Cet ensemble ne serait pas 
en mesure de se satisfaire entièrement 
lui-même, mais il n'aurait pas moins 


CA 


ADD 
ORAN 


L'EUROPE DEVANT 
l’aide américaine 


La réponse de| 


Gaston Palewski 


de possibilités que les autres masses 
du monde en face des- 


quelles i ne se trouverait pas en po- 


té. La 


une coopération 


économique et culturelle avec la 
France et l'Angleterre. Si ce facteur 
historique traditionnel était négligé. 
ce serait une source d'inquiétude en 
Europe. Au contraire. sa réalisation 
contribuerait à une organisation cons- 


truetive 


l'ensemble du continent 


et. pour céla, devrait être considérée 
par tous avec faveur. » En effet, i! 
paraissait évident qu'à un groupement 


oceidental_répondraient, 
d'autres groupements qui 


raient avec lul. 


en . Europe. 
s'accorde 


Devant la situation actuelle, devant 
la misère et le dénuement du mon- 


de, est-il 


continent tout entier. Cet 


du 
est nécessaire, car son succès vien- 


drait couronner l'immense 
du monde vers la 


s'avérait par trop 


aspiration 
gaiz Si la réussite 
icile par la voie 


des discussions plénières, il ne fau. 
drait pas jeter le manche après la 


cognée. 


Car les 
d'une Europe occidentale subsisten! 


larges possibilité 


comme une première étape, mais une 


étape solide vers 


ble du continent, 
rappelait dans son discours de I 


l'union de l'ensem- 
M. Churchill 


bert Hall, c'est à San-Francisco que 
la formation d'organisations régiona- 


les, en première 
vue et vivement 


urgence, était pré- 
souhaitée. Rien ne 


permet de dire que la formule ré- 


Zionale ne soit pas. en définitive, 1a 


meilleure méthode d'approche du pro- 


blème, Dang 


un duel entre la géogra. 
phie et la politique, je parieri 


Jontiers pour la géographie. 


Qui qu'il en soit, le gouverne- 
ment français vient de répondre à 
la proposition constructive du gou- 
vemement américain. Il lui appar- 
tient d'apporter une contribution po- 
sitive à l'œuvre d'organisation earo- 
péenne qu'il y a lieu maintenant 
d'amorcer 

Peut-être les conditions politiques 
d'aujourd'hui rendent-elles nécessaire 
une action progressive, mais celle-ci 
ne devrait avoir d'autre couronne- 
ment que la réunion à Paris d'une 
spee préparatoire de l'Europe 


Il faut souhaiter que rien, dans la 
choix de la mé Qui présidera 
aux consultations préliminaires, ne 
vienne restreindre la portée de l'œu- 
vre à accomplir par ia France et 
dont les paroles de l'homme d'Etat 
qu'est M. Bevin le montrent profon- 
dément conscient. 

Quelque procédé que l'on cholsisse, 
celui de la conférence plénière où 
plutôt celui des commissions d'étu- 
des préliminaires, il faudra bien 
d'abord faire Je bilan de ce que cha- 
cun produit pour son compte, de ce 
qui lui fait défaut, des possibilités de 
remédier en partie à ce déficit par 
l'action euro) sur l'ensemble du 
Continent, à l'intérieur de chaque 
zone d'activité économique. C'est 
d'après ce bilan que la contribution 
à demander aux Etats. 

pourra être 


cun des pays européens 
évaluée, qu'il s'agisse des produits de 
consommation courante, qui peuvent 
être l'objet, comme on suggéré. 
d'un analogue à celui du 
prêt-bail, qu'il s'agisse des fournitu- 
res d'équipement conditionnant la 
modernisation des outillages natio- 
naux. Mais, en même temps. des né- 
æociations devront se poursuivre en- 
tre pays d'Europe, afin de réaliser 
enfin cette planification de la produc- 
tion européenne et africaine, en col- 
laboration avec l'économie mondiale, 
gage de la résurrection de notre con- 
tinent. La France ne doit épargner 
aucun effort pour la réussite oe cette 
négociation 

Ainsi. une étape décisive aura pu 
être franchie dans la reconstruction 
économique du monde pour la paix. 
Ainsi les Etats-Unis auront-ils bien 
mérité de cette Europe dont ils sont 
les enfants. Mais aucun Français ne 

t nous en vouloir de rappeler qu'à 
l'origine de ce grand mouvement, 
comme il se doit, il y a eu la France. 


PAR ERNEST 
HEMINGWAY 


NT DE L'ANGLAIS 


DENISE V.MOPPES 


PAR 


AIS, l'été, vous avez un imbécile qui descend la rue et 
il secoue les bras et tourne la tête de côté et d'autre 
et n'i qui reconnait à deux cents mètres que c'est 


M 


un imbécile. C’est un imbécile d'été. Cet économiste est un im- 
bécile d’hiver. 


a — Mais pourquoi est-ce que les gens le considèrent ici ? 
avait demandé Robert Jordan. 

« — Sa figure, avait répondu Karkov. Sa belle gueule de 
conspirateur et ce truc excellent de toujours arriver d'un 
autre endroit où il est très considéré et important. Bien sûr, il 
avait souri. Il est obligé de voyager 
besucoup pour que le true continu 
à prendre. Vous savez, les Espagn 
sont très bizarres, avait continué Ka 
kov. Ce gouvernement a été très riche. 
Beaucoup d'or. Ils ne donneront rien 
à leurs amis. Vous êtes un ami. Très 
bien. Vous faites ça pour rien et ne 
devez pas attendre de récompense. 
Mais aux gens qui représentent une 
firme importante ou à un pera qui 
n'est pas bien disposé mais qu'il faut 

cer, à ces gens-là. ils donnent 
beaucoup. C'est très intéressant à ob- 


même pouvoir dire 
politique est une pratique 
de 

« — Vous voulez dire 

« — Je ne veux rien dire. Mais 
est certain que nous exécutons et dé- 
truisons ces odieux personnages, ces 
rebuts d'humanité et ces chiens de 
généraux traitres, et cette chose ré- 
nte que sont les amiraux trai- 
tres à leur parole. Ceux-là, on les 
détruit, On ne les assassine pas. Vous 
voyez la différence ? 


RER PE « — Je vois, avait dit Robert Jor- 
«— Je n'aime pas ça. D'ailleurs ba: 
cet argent appartient aux travailleurs us ne aia 


espagnols 

« — On ne vous demande pas d'al- 
mer ça, mais de comprendre, lui avait 
dit w. Je vous explique un peu. 
chaque fois que je vous vois, à la fin 
votre éducation sera faite. Ça doit 
être très intéressant de s'instruire pour 


parce que je plaisante quelquefois 
et vous savez comme c'est dangereux 
de plaisanter, même pour rire ? Bon. 
Ce n'est pas une raison parce que je 
plaisante, pour penser que le pefpie 


0l ne regrettera pas amèrement 
un jour de n'avoir pas abattu cer- 


Ris pas si je serai encore tains généraux qui, aujourd'hui en- 
protsmeur quand je rentrer. On aime beaucoup. Cette besogne 
m'expulsera probablement comme ime beaucoup, som 
buse a ne me fait rien, avait 
TCL Eh bien, vous pourrez peut- sa ne me fait rien, avait 
être venir dans l'Union Soviétique et G Ropert Soone fait plus rien. 
y continuer vos études. Cela serait © — Je sais cela, avait dit Karkov 
peut-être pour vous la meilleure cho. op me la ait 
Nine "T — C'est impo avait de- 
Meur Mais gent espagnol que je mandé Robert dordan. d'ennyals seu. 
k — h y a beaucoup de pays où lement d'être sincère. i 3 
l'on parie espagnol, avait dit Karkov. „ < ~ C'est regrettable. avait dit Ka 
hs ne doivent pas ètre tous aussi Kov. Mais c'est une des choses qu 
Aitniciies que l'Espagne Et puis, rap- font que l'on considère comme sûrs 
nnou que vous ntes plus pro des gens qui, autrement, mettraient 
Fesseur depuis neuf mois. En neuf beaucoup plus de temps avant d'être 


admis dans cette catégorie. 


mois, vous avez peut-être appris u 
nouveau métier, Qu'est-ce que vous  «— Est-ce quon me considère 
avez étudié comme dialectique ? comme sûr ? 

ai lu le « Manuel du Mar-  «— Dans votre travail, vous êtes 


xisme », d'Emil Burns. C'est tout 

« — Si vous l'avez lu jusqu'au 
bout, c'est déjà un petit commence- 
meni. Il y a quinze cents pages et 
on peut passer un certain temps sur 
chatune. Mais il y a d'autres choses 
que vous devriez lire 


considéré comme très sûr. N faut que 
je parle de vous un jour pour me ren- 
dre compte de ce que vous êtes dans 
votre pensée. C'est dommage que nous 
ne parlions jamais sérieusement 

«— Ma pensée reste en suspens 
jusqu'à ce que nous ayons gagné la 


Á Sa On n'a pas le temps de lire guerre, avait dit Robert Jordan. 
maintenant « — Alo eut-être qu'elle va res- 
« — Je sais, avait dit Karkov. Je À og de he ANR: 


ter assez longtemps en chòm 

il serait prudent de l'exercer un pe 
« — Je lis « Mundo Obrero », lui 

vait dit Robert Jordan, et Karkov 


veux dire, à l'ocension. 11 y a beau- 
coup de choses à lim qui vous fero: 
comprendre une partie de ce qui re x 


passe. Mais, de tout ceci un livre avait 
Bevratt sorür qui aeri bien utie, at dE ien, parfait 

qui expliquerait bien des choses qu'ii je" zi, sès hien. Parfait Moi a 
faut connaltre. Peut-être que je lécrie ff ya des choses ires intelligentes 
al. J'espère que C'est moi qui l'éci dans « Mundo Obrero ». Les seules 


choses intelligentes qu'on ait écrites 
sur cette guerre. 

« — Oui. avait dit Robert Jordan. 
D'accord. Mais pour avoir june vue 
complète de la situation, on ne peut 
pas se contenter de lire seulement 
l'organe du parti 

— Non, avait répondu Karkov. 
Mais vous n'aurez pas une telle vue. 
quand vous liriez vingt journaux, et 
d'ailleurs si vous l'aviez, je ne vois 
pas ce que vous en feriez. Moi, j'ai 
une vue de ce genre presque constam- 


— Je ne vois pas qui pourr 
taire mieux. 

« — Pas de flatterie, avait dit Kar- 
kov. Je suis un journaliste. Mais, 
comme tous les journalistes. je rêve 
de faire de la littérature. Pour l'ins- 
tant, je suis très occupé à une étude 
sur Calvo Sotelo. C'était un très bon 
fasciste, un vrai fasciste espagnol. 
Franco et les autres ne le sont pas. 
Tal étudié tous les écrits et tous 
les discours de Sotelo. Il était très 
intelligent et ça été très Intelligent 


de le tuer. ment et tout ce que je fais c'est d'es- 
x sayer ‘oublier 
e — Je croyais que vous n'étiez K 7 
pas pour l'assassinat politique ? agy OS ouve Que oa va s 


— C'est une pratique très usitée, 
avait dit Karkov, très, très usitée. 
« — Mais 


(A suivre.) 


(Copyright 1947 by « Opera Mundi , 


« — Nous ne sommes pas pour les ‘74 * Paris-presse ». 


actes de terrorisme individuel, avait 
dit Karkov en souriant. Et ‘encore 
moins, bien sûr, commis par des cri- 
minels et des organisations contre- 
révolutionnaires. Nous avons hor- 


| PROCHAINEMENT 
(Suite des Souvenirs du 
| Colonel PASSY (3° volume) 


reur de la duplicité et de la perfi- 
die de ces hyènes de naufrageurs| 
bukharinites, et des rebuts d'humani- 
té comme Zinoviev, Kamenev, Rykov 
leurs bourreaux. Nous haïssons ces 
odieux personnages | il avait souri 
de nouveau. Mais je crois tout de 


Pour les petits enfants 
sous le patronage de 
Paris-presse 


Vincent AURIOL 
assistera au 

Bal des Petits Lits Blancs 
le 26 juin à l'Opéra 
NE S: 
que honorât sa présence le Bal 
l'Etat prenait toujours un vif plaf- 


sir au spectacle. 


se ait su 
l'argent. Mais le président 
mergue ft plus encore puisqu'il a 
sista au diner de bienfaisance se: 
À 21 heures dans le grand fopi 
le l'Opéra. 

M Vincent Auriol a fait savoir 
aux organisateurs que ja présidente 
et lui-même, renouant avec la tra- 
dition inaugurée par le président 
Doumergue, honoreratent de le 
présence le diner des Petits Lits 
blancs. A 23 h. 15, le président et 
sa suite gagneront l'avant-scène of- 
ficiel musique de l'Air, massée 
ur la scène jouera la Ma 
et le spectacle commencera, 

Notons que c'est ln première fois 
depuis son élection que M. Vincent 
Auriol se trouvera en contact direct 
avec les chansonniers, Vers minuit. 
en effet, Mauricot s'avancers sur 
le pont d'argent pour détailler la 
Chanson des Petits Lits blancs 47 
dont il est l'auteur et dont un cou- 
plet malicieux est consacré au chef 
de l'Etat 

Le succès de ci 
Paris s'annonce c 


seillaise 


te grande fête de 
nsidérable. La 
location, ouverte depuis une sema 
ne, dépasse le chiffre de quatre mil- 
Wons, Rappelons que les entrées 
sont en nombre limité et qu'on peut 
retirer ses places à Paris-presse, à 
l'Opéra, dans toutes les agences et 
à Revivre (Tro. 08- 


M. STOP 
orateur samedi 


D ECIDEMENT, je deviens économe. et 


même ovore. Avare de mes 5.000 
francs, car samedi après-midi je les 
ai gordes pour la seconde fois en 

poche 

Devent prendre la parole dans un débat 
public, je vais au Club du Faubourg qu 
tient ses assises dons le codre vieillot du 
théôtre de l'Ambigu. Au début cela foit 
un peu de pagaie (je men excuse) cor 
les respectables orateurs : général, poète 
ou homme de robe sont interpellés dès 
qu'ils ouvrent le bouche 

— Etes-vous monsieur Stop ? 

Les auditeurs qui me sont « pas dons be 
coup » s'étonnent brbyamment de ces in- 
terruptions incongrues. Enfin, M. Léo Pol- 
dès expliquer l'affaire en dénonçant mo 
présence. Cela va done être très difficile 
de parier incognito. 


Le débat principal est sur : « La pers 
picocité » 
Très sujet pour moi. La 


prend un tour politique, lo s 
la température monte, les int 
se confondent. J'en profite pou 
et pour placer trois ou quatre 
d'ailleurs très pertinentes, croyez-moi. Mon 
interruption posse inaperçue dons la fusil- 
lode générale des propos acides 

il ne me plus qu'à demander publi- 
Quement la parole et à proclamer, non sons 
fierté 

— Mesdames, messieurs, permettez-moi 
de clore ce débat en affirmant que vous 
manquez totalement de perspicacité. Je 
suis M. Stop. J'avais annoncé dons « Paris- 
presse » que je parlerai. Le directeur des 
débots ici présent l'a confirmé. Eh bien ! 
l'ai parlé et personne ne m'o réciomé les 
5.000 froncs que j'ai et que je gorde. 

La charmante petite ouvreute qui a eurdi 
toute une conspiration  d'entre-fauteuils 
pour m'arrêter est déçue. Consolez-vous, 


phroses 


mon entant... Ce sers pour la prochains 
jons 
M. STOP. 
P.-S. — Aujourd'hui, je vous propose 


une charade 


Mon premier aftirme que A est sembla- 
ble à FAUNE ; 

Mon second n'est pas un village et noge 
dons l'opuience ; 

Mon troisième est une ville da Fronce 
aui a perdu une lettre 

Mon quatrième est un nombre, enlevez- 
lui un, il ne reste rien 

En composant mon tout, aujourd'hui jun- 
di, à partir de 15 heures, je vous dirai 
personnellement ce que je désire recevoir 
en échange des 5.000 trones. 

Et demain? Demain, mardi, je pourrai 

dons Poris, quatre fleuves d'un seul 

coup d 


—— PALAIS DE CHAILLOT —— 
Jeudi 19 juin, 21 heures 
Au bénéfice intégrol des vieux musiciens 


ITURBI 


exécutera au piano, en dirigeant l'or- 
chestre des Concerts Lamoureux, les 
concertos ré mineur Mozart et ut mineur 
Beethoven. 11 dirigera. en outre, « Petite 
Musique de nuit » Mozart, et Ouver- 
ture « Léonore », Beethoven. 
= Location ouverte (Valmalète) — 


RENE DORIN 
RAYMOND SOUPLEX 


ET LES CHANSONNIERS 


FAISONS DU FOIN! 
200° 


3 heures d'éciots de rire !| 
Une opérette follement gaie ! 


André Baugé avec Milly Mathis 
et Fern. Gilbert, Lucette Méryl 


‘ MADEMOISELLE STAR” 


AUJOURD'HUI 
PARIS vous offre.. 


H. RONSARD 


Histoire ses Naturelle 2% 


COMEDIE. 

WAGRAM 

4bis, rue de 
J'Étoile 


dans la formidable revue 
de Michel GYARMATHY 


FOLIES-BERGERE 
IT. 1. = 20 h. 15 - Dim, et lundi H h. 3 
NITA RAYA 

C’est de la Foli 


L'ESPRIT, DU RIRE, 
DU DYNAMISME 


Tous les soirs à 21 h. 
CE SOIR, retransmission sur la CHAINE NATIONALE 


AVES: NUS 


. 
es armee 2154 sonEE LÀ 


SEK 
WILLIAM 


BINO 


RELLYS 


dans 


STUDIO 


TOILE 


SAMEDI DIMANCHE . 
ERMANENT où K a26, 


FREDDY LA VALISE 


VENEZ DANSER AU 
ROJACKLIN 


Thé-Cocktail dansent de 17 h. 30 à 20 h. 30 
Soirée de 21 h. 30 à 0 h. 30 
AVEC L'ENSEMBLE 


MATOU. and his black cats 


3, rue de I'Isiy (Gare St-Lazare) 
EURope 36-77 


+ | NAPOLÉON 
DL 


À BELA LUGOSI 


EN CONBLEMENT 


E TRESOR DES INCAS, 


pM 


Th. Répubiiq. 
Variétés a. 21 
Verlaine m. 21 


Vx-Colombier 


La Femme de mon 
ami. 


Relâche 


T2 |Cinémende Opé 
Fi am [Le Demers 


La revue des Capu-| Ciné-Etoile 
cines. 


Phi-Phi, 


Le carnaval des 
spectres, 


3 garçons, 1 fille. | 

L'Aigle à 2 têtes. 

Le Sexe faible. 

A l'aimable Sabine. | 

Relâche. 

25 ans de bonheur. 

Relâche, 

Rêve de Valse. 

Relâche. | 

L'Ecole des Pin-Up 
Girls, 

Relâche. 


| Arrtenit: 
Aubert-Palaes u, 
A: 


| Triompi 


FILMS PARLANT ANGLAIS 
Citizen Kane, 


stie 


Balalaika. 

L'honorable M. Sans-| 
Gêne, 

Chercheurs d'or. 


L'Aigle Noir, 


« L'AURORE », « LA BATAILLE », « CE » a 
TREES LE] MATIN », « COMBAT », 


|a FRANCE- SOIR », 
« OPERA », « PARIS - PRESSE 
LAIRE », « SPECTATEUR », ete 


LA PLUS CELEPRE 
OPERETTE VIENNOISE 


REVE de VALSE 
TRIOMPHE à MOGADOR 


PETIT-CASINO 
QUAND PARIS 
CHANTE 


(15 ans de chansons) 


SUCCES 100° 


Journaux de toutes opinions et de toutes nuances: « L'AUBE », 


« FRANC-TIREUR », « LA FRANCE AU COMBAT », 
« L'HUMANITE », « L'INTRANSIGEANT 
» « PARISIEN - LIBERE », « POPU- 
sont cord sur un point : 


« La Revue du Rire à l'A. B. C. 
justifie son titre... » 


mn L'Esprit fait 
swing, 
Ciné-Opérs … Hellzapopin, 


Où: du Dr Wi 


Club des Vedeiies 
Colisée nonsnsesssssssese 
Delambre 


Gaité- Choky son 
Gaité-Rocheck, o 


Une nuit à Rio. 
Poids d'un mensonge! 
La Lattre. 

Ville conquise. 

La monstre de 


Madelel: x 
Midi-Minuli Foiss. 
Napoléon 


Ursulines 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


jo me 
Comte sanean 


Ces 


Lynx „n 
Linéer 


Orchestre MAURICE MOUFLARD, 


M Le nouveau 


49, me o Ponthien 7° nésdere ene ELYsées 17-38 | 


fiim de Bach: « Le 
Charcutier de Machonville », passera 
en exclusivité à partir du 18 juin au 
| Boutvardia 


SA MAJESTÉ 


Cher Le Doyen Champs-Elysées 
DINERS EN MUSIQUE 
SOIREES - CABARET 


Fr as 
ULMER 


ET TOUT UN PROGRAMME 
Le mervellleux orchestre de 


MAURICE TOUBAS 


et ses 12 virtuoses tziganes 
Réservez votre tobie = ANJ, 48- 


IMMENSE 
succès 4 


un fiim 
WARNER 
BROS. 


LAUDE 
SYDNEY 


GREENSTREE 


RAINS 


et DERNIÈRE 
SEMAINE 


€ AD VEIDI 
MICHAEL 


Anne-Marie MUSSOLINI DEUX FERMIERS 
épouse le fils D: RENNER: 
d'un épicier 


et veut aller-ouvrir un 
dancing aux États-Unis 


(De notre correspondant particulier.) 


Bien que je gouvernement tente, 
ainsi qu'on l'a vu par ailleurs, de 
donner partiellement satisfaction au 
mods ouvrier sur la question dns 
salaires, la semaine qui commence 
s'annence animée dans le domaine 


Parlant des deux revendications non 
encore satisfaites. M. Robert Lacoste 
a déclaré en substance : 

— Une commission spéciale étudie 
depuis huit jours le problème de la 
prime à la production. La décision 
finale dépend de données plus géné-| 
rales, intéressant toutes les corpora- | 
tions, done le C.G.T. et l'ensemble de 
l'activité économique du pays. D'ail- 
leurs, il ne peut pas être question de 
donner moins aux mineurs qu'aux 
autres travailleurs. 


Métallurgie 


Réunion ce soir, à 18 heures, des 
secrétaires des 12 syndicats pari- 
siens de la métallurgie, présidée 
par Ambroise Croizat. 


La Commission nationale des syn- 
dicats de la banque, convoquée ce 
matin par la Fédération nationale 
(CG.T.) a confirmé l'ordre de grève 
d'une durée illimitée pour jeudi. Des 
instructions ont été aussi envoyées| 
à toutes les sections parisiennes ainsi | 
qu'à toutes les organisations dépar- 
tementales. 

M. Gaston Tessier a laissé enton- 
dre que les employés C. F. T. C. 
dont le Cartel national se réunit 
Aujourd'hui adopteraient. sans doute, | 
la même attitude que la C.G.T. 


Employés de commerce | 


Les employés des magasins à prix 
unique, qui ont « débrayé » samedi 
doivent reprendre leur travail de- 
main mardi. 

autre part, le bureau de la Fé- 
dération nationale des employés íC. 
G.T.) doit examiner. demain matin, 
la situation et faire une importante 
déclaration. | 


Les fabricants de glace 
à rafraichir 


Depuis samedi. le personnel des 
entrepôts frigorifiques et des usines 


fabriquant la glace à rafraichir est 
en grève 
Aucune glace n'a été d'stribuée hier 


ation patronale a eu, hier.| 
nne entr:vue avec une délégation ou- | 
vrière. mais aucune solution ‘a été| 
trouvée au cours des délibérations. 


ENGHIEN | 


PRIX DE CHAUMONT 


Azot D {A Cholsseleti (104) G. 

A'M. M Delauony P 
monard) 168) P 

Xereux) 1100) 

kms : 1:383/10 

pi Di. 102 


PRIX D) 


Adosa (RC 
Algérie (J 
£ 


X 


ww 


103, 106. | 


E LANGRES | 


Bertho) 1204) 


1. Ramsine (Y. Chrétien) (308) 1 
AM P Da 
2 Derio (M. Béron) (301) | 
S. Uscio (A. Giravd) (302). 
R. km. S810. 


UNE NOUVELLE 
BOMBE : 


A 


NNE-MARIE MUSSOLINI, la flle du Duce, va se marier 
quelques semaines avec le fils de l'épicier de lschia. Ann 
Marie, qui vit dans cette ville avec sa mère et son jeune frère 
Romano, se rendait souvent pour faire des achats dans un des maga- 


sins de la place principale du pays. 


Elle était toujours servie avec em- 
pressement par le fils du propriétaire. 
un jeune homme corpulent et très 
riche. 

Le jeune homme, fl y a quelques 
jours, sest présenté chez Donna 
Rachel pour lui demander la main 
d'Anne-Marie. Le mariage sera célé- 
bré cet été. La comtesse Edda Ciano, 
accompagnée par son fils Maurice, est 
déjà arrivée pour préparér sa sœur au 
grand événement. 

Anne-Marie et son mari partiraient 
immédiatement après la cérémonie 
pour les Etats-Unis où ils seront re- 
Joints par la mère de la jeune fille et 
par Romano. Ce dernier a renoncé 
définitivement à poursuivre ses études. 
« car, a-t-il dit, la vie est trop chère 
et l'université est un luxe pour les 
riches qui n'ont pas besoin de tra- 
vailler pour gagner leur vig ». 

Romano veut créer en que un 
grand orchestre de swing. 


UN OPÉRATEUR 
S'ÉTANT MIS EN GRÈVE 


Combat autour de la 


“Bataille de France”) 


à Nice 


NICE, 16 juin (dépêche «e Paris- 
presse). — L'Association des Français 
libres avait organisé dimanche matin 
à Nice une séance de projection du 
film « Bataille de France » fourni par 
l'ambassade de Grande-Bretagne. 

On remarquait dans la 
coreul d . à Nice, M. E. C. 
Hole et le préfet des Alpes-Maritimes. 

Au moment de commencer la pro- 
jection du film. on ne 
ere n'était pas là. rdre de 
gri Avait été lancé la veille au mx: 
qui ne devait prendre fin qu'à mi 

spectateurs  protestèrent avec 
violence contre ce que nombre d'en- 
tre eux considérèrent comme une bri 
made politique 

Une foule énorme 
dez-vous pour l'après 
du cinéma afin d'ini 

besoin, la sé 
commencer 


heureusemnt, le préfet avait 
projection pour l'après 


donna ren- 
di à l'entrée 
re, par la for- 


Fort 
interdit toute 
midi et la soir 

Une enquête est ouverte. 


| 
| 


ROME, 16 jui 


ici 


LES MORTS 
SUSPECTES | 
DE MACON 


(Suite de la première page) | 


Les conclusions des experts sont| 
formelles sans doute. Et l'opinion 
mconnaise l'èst aussi : les morts de 
l'hôpital ne sont pas naturelles. 

Nous avons profité de ce dimanche 
pour voir plusieurs témoins. 


Nous les avons interrogés selon] 
leurs connaissances particulières, au| 
sujet des seules personnes sur qui.| 
du fait même de leurs fonctions, pla-| 
nent quelques doutes. Toutes nous ont 
fait l'éloge du personnel de l'hôpital. | 

Mais si l'on se souvient de l'hypo- 
thèse du professeur Griffon. selon la- 
quelle {1 pourrait s'agir d'un cas typi- 
que de dédoublement de la personna- 
lite et si l'on s'arrête à ce point de) 
vue, on comprend parfaitement que| 
tous les témoignages soient favorables. | 
Un juge l'aspect officiel des person- 
nes, mais non leur aspect secret. 


Pourquoi le cacher ? L'enquéte qui| 
progresse se circonserit autour del 
quelques personnes. Celles-ci. donti 
mous savons parfaitement l'identité, 
mais qué nous ne pouvons pas èn- 
eore nommer, aceumulent les témoi- 
Pages de satistaction. 


Parmi les hypothèses anvisagéès, et 
eiles sont nombreuses et toutes plau- | 
sibles l'une peut-étre quelque peu | 
originale par son caractère mérite 
d'être signalée. Nous l'avons recueillie | 
de la bouche de l'auménier : ne se 
trouverait-il pas. au service du dos- 
teur Denis, une personne que les| 
théories nazies d'extermination ilas | 
#tres infirmes ou diminués ont parti. | 
culièrement frappée ? Dès lors, lef 
subconscient de l'assassin aurait pu | 
se mettre en mouvement par un phi- | 
nomène d'auto-suggestion. | 


Quoi qu'il en soit, le filet semble sè 
resserrer autour de l'assassin | 


Vers la liberté économique 


(Suite de l’article 
de Georges GARREAU) 


Cette fois, _ nous en 
route vers la libèrté. M. Lacoste, mie 
nistre de la Production industrielle, s 
déclaré, hier, que, dans quelque; mois, 
l'Etat ne contrôlerait plus que quel- 
ques produits essentiels. 

C'est la sagesse, mais ls manœuvre 
est délicate, et on comprend que le 
Gouvernement n'eatende pas- confon- 
dre tournant à grand rayon et virage 
dangereux. 

Quand la liberté des prix aura été 
restaurée “ans que ja stabilité du 
franc soit compromise, on pourra 
faire des « accords Matignon » et 
rétablir parallèlement. la liberté du 
marché du travail, Tout se tient, 

Il reste au gouvernement à faire 
admettre son point de vue aux pa- 
trons et aux ouvriers qui font parell- 
lement la moue. Car les uns et les 
autres volent leurs trésoreries à bout 
de souffle et comprennent qu'on 
leur demande encore des sacrifices 
et de la patience. 


a | 
CONCOURS DE DESSIN 


Un grand concours de dessin et de 
peinture est ouvert à tous les amateurs 
au cours de l'été 1947. Outre les prix. 


d'une valeur totale de 40.000 franes, les | SES Pub. L. L 


concurrents auront une chance unique 
de révéler leur talent au grand public, 


LA BOMBE 
BRESILIENNE 


Parisiens, qui avez eu déjà l'occasion | 
d'apprécier son abattage et sa trucu-| 
lente gaieté (dans le film « Seus le| 
clei d'Argentine »), venez retrouver Car- | 
men Miranda, suriommée « La Bombe 
brésilienne », entourée de Alice Faye 
et Don Amèche, dans un grand tu | 
musical en technicolor de 20th Cen-| 
tury-Fox : « Une nuit à Rio », qui passe 
actuellement en exclusivité au e Lord- 
Byron » 

Une soirée de détente et de PEP 
gaieté en perspective | | 
SE 


car les œuvres sélectionnées par le jury 
seront exposées dans une grande galerie 
au cœur même de Paris, Demandet d'ur- 

nce le réglement P. P. au « Dessin 
Facile », 11, rue Keppler, Paris-16!, on 
joignant 20 fr. en timbres où mandat 
pour droit d'inscription. 


imp. BARBIER, CLICHY. Pér, 12-06 


CHAMBRES - SALONS 


Studies luxueux A LA JOURNEE 
rue de Castellane ANJ, 05-35, 
Ouvert toute la nuit 


DEVENEZ PROPRIÉTAIRE, CO! r 
Développez votre ENTREPRISE grâce au 


CREDIT 


COMMERCIAL ET FONCIER 


Remboursement en 5, 10 et 17 ans ou par ANTICIPATION 


PARIS 
27, t. St-André-des-Arts 


LA GRANDE 


DES PRIX! 
Chambre chène 

complète. 18,000 
Salle à manger chêne 
complère. 18.000 
Chambre chène bombé 
compléte. 24.500 
Salle à manger chêne 2 
corps, complète. 26.500 
Chombre ronce de noyer 
g‘luxe,compiète. 45.000 
Cosy Studio . .. 6.900 
Ensemble de 

Studio.. 35.000 


GRANDES FACILITÉS) 
DE PAIEMENT 


MOULINS 
3, rue Albert 
venue de la Gare 


| 


| 
| 


120, r. La Boétie (M°Marbeuf). Bal.54-21 


Il 
| 


a SUR MESURE 


(TOUS MUGRAEZ DE 3 Koge PAR MOIS! 


Il en faudra — hélas ! — beau-| 


coup et pendant longtemps encore | 
pour remettre la France sur pied. 


Toute l'Europe est défaillante auj 
moins autant qu'elle. Et c'est pour-| 
quoi-nul ne songe plus. même à l'ex-| 
trême gauche. à repousser l'offre du 
ménéral Marshall. 

Car, pour vivre mieux, il nous faut 
produire plus. Pour cels, il faut que 
le plan Monnet devienne une réal 
et que nous puissions exporter moins | 
de produits dont nous manquons pou 
notre propré consommation. ce qu 
est une des causes profondes de la 
cherté de la vie. 


tenir les prix sur| 
que lexpérience Blum « 
permis d'établir, On peut encore asue 
rer, du même coup, la sécurité de la 
monnaie. | 

C'est une question d'ingéniosité et| 
de bonne volonté mutuelle, à condi- 
tion que la politique s'efface dévant| 
les nécessités impérieuses de la técn-| 
nique. | 


Les Ets NEUBAUE 


Spécialistes 
du Véhicule ntilitaire d'occasion! 
de 500 kilos à 10 tonnes 
6 et 8, boul. de ja Somme + Paris-17 
‘él. GALvani 93-02 à 04 


Traitement externe 
MARIANE-ANDREE CARIVENC 


PERDU elip or blanc. saphizs, petits 
brillante, alentours Hôtel Meurice. 
Rapporter contre bonne récompensé 
Hôtel Meurice, 15. r. du Mont-Thabor. 


GROSEILLES 
M. JULIEN PLA 18-50 


N'importe quel produit ne convient 


pàs à n'importe quelle peau. Votre teint 
étant votre bien le plus précieux, trai- 
tet-le avéc ménagement et n'utilisez que 


des produits de 


qualité faits pour jui 
Nos chimistes, 


tre peau (sèche. normale, grasse ou fati- 


Lai 


€ 


gués) vous feront parvenir une consul- | 
| tation à laquelle seront joints les échan- | 


lions des produits qui jui conviennent 

Jolgnez à votre demande adressée à | 
j, serv. P. bolte post. 61, Monte- | 

, la somme de 60 fr. en manäat ou | 


| enatimbres.poste pour frais Tr | 


QUINZAINE 


| PPS 


à PARIS-AMEUBLEMENT 
Profitez des conditions spéciales 


U MEUBLE 


MOS CAtAZES : 
LIVRAISON A DOMICILE 
e 
CERTIFICAT OE GARANTIE 
A TOUT ACHETEUR 
. 
REMBOURSEMENT DES 
FRAIS DE VOYAGE 


GRANDES FACILITÉS 
DE PAIEMENT 


Magosins ouverts tous les jours seuf dimenche et lundi 


assassinés à COUPS 
de barre de fer 


Des cambrioleurs, après lesavoir 
tués, ont mis le feu à leur ferme 


(De notre correspondant particulier Claude PREAUX.) 


ROUEN, 18 juin. 

L était à peu près cinq heures, samedi matin, lorsqu'un bâcheron 

du village de Juignettes, en pays d'Ouche, qui partait pour le 

iae d vit, au sortir de chez lui, des Hammes s'élever à quelques. 

centaines de mètres. La ferme des époux Hoorman brülnit. 

Mer dête renvers où dés duuier| Pompiers et habitanta unirent leurs efforts, mais en vain, Le bâti. 

à des conditions politiques analo-| ment principal s'effondrait bientôt. 
Ft DE TS PRE | 
niques au cours de ces dernières te- | | 


Ta int a qualifié les com-| PRES DE 
munistes e d'individus très ambitieux | 6.000 BESTIAUX 
attendus ce matin 


qui s'aitribuent des mérites éminents | 
à la Villette | 


ên ce Qui concerne la reconstruction | 

de l'Autriche. » 
L'approche de la période de pleine! 
oduction et les récentes mesures libé- 


« A l'avenir, a-t-il ajouté. les com- 
munistes ne recevront que le pouvoir 

les contribuent à ramener l'abon- 
ance sur le marché 


ui leur revient en proportion de leur | 
Fores doctor. à | 
A la Villette on connait Ges jours | 


nouveaux. Ce matin, on attend arri- / 
vée de 2.500 bovins, 190 taureaux, 1.500 
veaux. 1,500 moutons et 250 pores 

Ces chiffres constituent un assez 
beau marché et avec les arrivages de 
jeudi on peut escompter voir det étaux | 
bien garnis. 


« Le goavernement autrichien | 
est assez fort pour épiter| 
d'être traité comme la. 
Hongrie » 

VIENNE, 16 juin. — Au cours d'une 


interview accordée à I « United 
le Dr Karl Renner, prési- 


dans l'œuf toutes les tendances poli- 
tiques radicales engendrées lan- 
eeg contre notre pays par des n: 
tions étrangères. 

11 considère comme absolu que ie 


Se avan EN Leman Ja 
pre: , lement la 
Droie des Aammes. 

— Mais que eont done devenus les 
fermiers ? s'entuiton bientot 
Í gendarmes et les pompiers Cher 
chérent dans ds décombres. Is trou- 
vèrent bientôt, à l'endroit où était a 
chambre. le corps caitiné de Mme 
Hobrman : plus loin. dans le cellier. 
gisait. entre une léstiveuse de Dé et] 
un pot de ima salé, Jès rèstes, affreu- 
sement déchiquetés du fermier. 


Déja trois fois volés 


Demeurant depuis _iongtemps dans 
la région et âgés de 60 ans, le époux 
Hoërman, qui exploftaient une peti 
ferme de quinze hectares, parsaient 
pour n'être point malheureux. On les! 
disait avares, mais ils travaillaient dur 
er ferme de l'aube au crépuscule. 

On n'était point sans savoir qu'il 
avait « des sous » dane Ja ferme... des 
sous et des provisions ! 

ailleurs, en deux ans. des voleurs 
leur avaient déjà rendu visité trois 
fois, emportant argent, beurre, lard at 
eau-de-vie 

Diverses hypothèses lurent d'abord 
envisagées : celle d'un incendie acci 
dentel. auquel lès fermiers n'i mt 
pu échapper ; celle d'une querelle de 
ménage : le mari frappant #a femme 
et mettant ensuite le feu à la maison 


Eau gazeuse 


purs, 189 
ar ratraieniasante. 


>» Le gouvernement | 
étre mis en mesure | 
de prendre toutes les précautions né- | 


raineté poiitique 
autrichien doit 


cessaires pour éviter des condit 
similaires à celles de la Hongrie et| 
de la Grèce. (A. P) | 


L'AIDE A L'EUROPE 


PARIS LONDRES | 


(Suite de la première page.) (Suite de la première page.) | 
Dans in négative, le pian Ma M. Bidault dinera avec M. Bevin, 
it être circonserit fux demain soir, à l'ambassade de Gran- | 

Europe occidentale © de-Bretagne. Le chef du Foreign 
tion européenne frac. Office sera. à sòn tour, l'invité du | 
laisserait subsister gouvernement français, à déjeuner, | 
Isa germes de “ivision et tous ls mercredi, après avoir el dans la! 
dangers qui en résuitent. matinée, des entretiens avec le pré- 
En ce i concerne ià Fran sident Ramadier. M. Bevin doit| 
celle-ci se félicite de ce que M. être de retour à Londres jeudi pour | 
vin vienne à Paris pour entrepren- le grand débat de politique exté-| 
dre en commun une étude entière- rieure aux Communes. i 
| 


ment conforme à l'esprit de Le x 
M. Bevin ira-t-il 
Un porte-parole du Foreign Office | 


liance franco-britannique. Peut 
est-il néanmoins permis de se de- 
à Moscou ? 
a déclaré aujourd'hui que la Grande- 
Bretagne consulterait bientôt l'Union | 


mander si. de la part du ministre 
vole dir 


SOCIETE NATIONALE DE VENTE DES SURPLUS 
EN JUILLET : Très important programme de ventes libres : 


L — Véhieules util à réconditinner, vente sur pares à prix affiché (3.080 

camions, 1000 remorques, 130 tracteurs 100 eiteryeh piètes GÉtRENEe). 
n. Adjudicatiohs sur pâtes: matériels électriques, centimie Diesel, bara- 
m. 


ques. mobillers de bureau, etè.. ête 
— Vente libre au siège: ponts bailey, Nts mêta., maehines-outii. 

Pour étre renseigné (dates. lieux, conditions de vènte, spéciticatione techits 
Ques du materiel, ett...), abonnez-vous au 

BULLETIN D'INFORMATIONS S.N.V.S. 


{12 numéros: 300 fr. - CC AIS 578-455) 
SN.V.S (Serviee Publielté), 54, av. d LAC t asd. l 


a h 
VASION 


ÉTÉ 1947 


pour disparaitre avee elle : mels les 
conclusions de l'autopsie du Dr Bet 
tinger. commis par le juge d'instruc- 
tion d'Evreux, sont formelles : Moor- 
man et sa femme ont été atmssinét à 
coups de barre de fer portés mur le 
crâne entre minuit et deux heures du 
matin. 

N semble à pèu près certain que le 
vol. dut être le mobile du erine et 
que le ou les assassins ont ènsultè mis 
Je feu à la ferme avee des bidona @'em- 
vence. 


| mots Croisés 


| 
L IL h YVI VALVE A 
pret mil 


anglais, un tel empressement à se 
roncerter avec nous n'implique pas 
dans une certaine mesure. la crainte 
de voir la France prendre la tête 
de In négociation et le désir de nous 
intégrer, dés l'abord. dans un plan 
et dirigé par la Grande-Bre- 


tagne. 


Demandez le programme détaillé de tous nos voyages. 


au nore mamoa g Oa So e „Le Porte-parole a ajouté qu'il WAGONS-LITS 1} COOK 
måiquer quau moment même où M uaran ge Mo Daon a Menoe] DAR -ie bosser one Caguana» 2, Pasa de i WGID > 
un communiqué officiel annonçait 2 an. vepsat ape lee iRue 

venue de M. Bevin à s, lé 7 g 


ffaires étrangères 
ire à Paris. 
— Les consultations anglo-soviéti- | 
ques se déroul: 
ses que les pourparlers franco-brita 
niques, a-t-il conclu, mais il s'est | 
refusé à dire si Londres compte atten. | 
dre les résultats des pourparlers de | 
M. Bevin à Paris avant de se mettre 
en rapport avec Moscou 


La « Pravda » contre | 


vernement frangais fais sapprète A | 


que M. Henri Bonnet, 
sadeur à Washington. s'était entre 
tenu avec le général Marshall et 
avait ainsi établi un contact direct 
avec l'Amériqi 
M. Bonnet aurait communiqué au 
secrétaire d'Etat les résultats de 
l'étude préliminaire à laquelle a pro- 
cédé le gouvernement français, 
Dégagée des subtilités diplomati- 
ques. cette coïncidence semble 
Knifer que, tout en étant disposés a 
examiner dans l'esprit le plus co 


it connaitre 
notre ambas- 
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3. Éucour 
Maladies ipte- 
e reconnut pas. Co 
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dial avec nos allés pritanniques plan M A — A tn 
Fimmense problème posé par dote le arshall | Le aragno forêt epa, ne © TAILLEURS 
re americaine, nous n'avons nulle- En attendant, dans un article, re- 2 z- g ~ ~= Co 
ment l'intention de laisser interpu transmis par Radio-Moscou. ia Pravda | | fos eona” deverie det BARSOTEUSES 
un écran anglais entre les E critique violemment le plan Marshall :| | "enr "1 Homme qui a nge ROBES D'ETE plus de 4 fois 12 
question de presi « Le plan Marshall, en dépit de son | | forie poitrine. Ville beige. n. 1 i 
une afaire qui intéresse l'ensemble spparenie Nouveauté. dit le journal, | A naien. = BABIES d' e prn 
| teresse l'en m'est qu'une répétition du plan Troc] | 9 de ma == MI, UR "bouret Paaa avant guerre 
ca l'Europe. de, ne pan, lalar ung man, andant A anerer une premion] | ontis ca raS DAAD „inant, Ga FILLETTES de Aii 
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court dans la capitale française q 
M. V-M. Molotov. ministre des Àf- 
faires étrangères de Russie, viendrait 
après la visité de M. Bevin discuter | | 
avec les dirigeants français du plan| | 
Marshall 


Le correspondant de | . Evening | 
Standard ». M. Sam White, ajoute 
Que M. Molotov aurait des + conver- 
sations détaillées avec M. Georges Bi- | 
dault, ministre des Affaires étrangè-| | 
rés. qui « jouerait le rôle d'intermé- | 
diaire entre l'est et l'ouest. » | 
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| STE | 
|Le temps qu'il fera : || 
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Faites le calcul : 
~ Quelles pertes ont subies ceux qui ot acquis I y 
à un an de tendues " valeurwreluges"”, dè sòi disant 
valeurs réelles” ? Leur capital a fondu, Ils n'éût periu 
aucun revenu. 
NE JOUEZ PAS COMME ŻUR LA FRANCE À LA BAISSÉ 
Àu coûtraire, misèz sur son relèvemént en ÿ contribuant 


SOUSCRIVEZ AUX 
BONS or La RECONSTRUCTION 


Ces bons, à trois ans, dont l'intétét (4,46 % l'an) est 
le d'avance, sont émis à 925 iránta pour 1.600 francs 
valèur nominale. 
lls donnent done 8,18 X de revenu effectif en trois aði, 
revenu absolument net de tous impôts {y compris l'impôt 
éénéral) 


"or. 


Ciel couvert; risques de pluies. | 
| Vent du sud-ouest assez fort. Tem. 
pérature tans changement. | 
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classé 
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a remporté u 


titre mérité 


Sans rien diminuer 
de la belle, de l'éner- 


* gique victoire du nou- 


veau champion de 
France de demi-fond, 
Jean-Jacques Lambo- 
ley, il jaut reconnaître 
que la Fortune lui a 
donné un petit coup 
de pouce. 


En Voccurrence, la rupture d'une 
oto de 
au'moment où Chaillot, à 
13 km. du but, venait de passer 

arrivait 
sur le Bisontin et s'apprétait à lui 


partie 
Ville 


s rouleau de la 


irrésistiblement Lesueur, 


livrer un magnifique assaut. 
11 est hors de doute que cet 
cident, survenu en plein 


pion de France qui, les deuz 
de la course, s'était tenu dans 
prudente ezpectativ. 
20 mètres de Lamboley, pouvail 
Dérer lui passer l'estooade vi 


paih au strict point 
sportif, eût-il été équitable qw 
gnât alors que le Bisontin 


pris l'initiative du la lutte dès les 
premiers tours et avait dominé ce 


championnat dèe France 


i je reste individuel 
je ne disputerai pas 
les rencontres 
internationales » 


TOULOUSE. — A; 


participerai pas celte année 
épreuves internationales. Je 
mai d'ailleurs pourg 


ne m'a pas accordé la licence pui: 
que ai fourni tous les certifients 


Len attend confirmation 
velle selon laquelle 1i n 


-e 


rt, 
à brisé net la cadence do ler-ckam> 
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nous dit VALMY r 


_ Emile CARRARA avec autorité DAUTHUILLE- DEGOUVE 
a gagné le championnat de poursuite 


LAMBOLEY 


ac- 


tiers 
une 


T 49” 8110 
aux 


revanche âpre, mais sans piment {800 mètres ; 


` e.e. 
Au point de vue: A\ D Degouve batailla rageusement. pen- 

âpreté, la revanche, / dant le dernier rount, mais il fut le] * Que les athlètes de vouer battu que fans les derniers 

entre Laurent plus souvent acculé dans les cordes.| Paris aient battu mètres, après avoir magnifiquement pour, 
thuille et Yves De- Hauthuille maintenant son ascen-| ceux d'Amsterdam résisté au champion hollandais, ré: de 1 
gouve, hier dant, ce qui. wempécha que la dé-| par 121 points à 71 À des meilleurs temps fran- senne 
s se $ cision en sa faveur fut loin d'étre| ne prouve pas grand- a tur la distance 5 3 52 4, con, 

Tien laissé à désirer, populaire. ose, ca” à la vé- 3 52" au vainqueur (temps de 

mais elle jut, dans gp rité la sélection hol- 16", 


l'ensemble, moin si Sandeyron agressif 


landaise, à trois ou 


saison en Europe. 
pion de France à confirixer sa cl 
E 


Marcel HANSENNE a préparé 
son voyage de Stockholm 


Voici enfin le pecord de France 


la première fois en-dessous 


ce d'Han- 
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s une grande final 


ectaculaire qu'i it généra uatre | exception: (4 SAVOIR... male le tactique 
an eme Se le Marice Sandeyron a éprouve des| tait de ciasse bien - HONGENNE SANS initiés valent De Ruyter profita de Pos 
Pourtant, dès le début, Dauth, difficultés à prendre la masure de| médiocre. noté avec satisfaction ces perfor- POUF abaisser son record 
était parti à fond, vejforçant. pene Mono Solinas, qui se montra vite. | "Pourtant, Ia réunion mances, et lorsque le résultat du „be vent a particulièrement à 
+ et surtout mobile, aque le cham- ', Ps H les sprinters, m 
dam out le premier round, à pia- pion d'Europe se montra trop pres.| Bouin est à marquer d'une pierre 800 m: fut annoncé, le pubie rÉnoT taudon, 11" 2 et Richard, 1573; 
cer on crochet du droit, dane les- eant. | blanche. Alors que le vent assez mollement = r 4 8/10 par tiam, peuvent-ils paraître œuelconqu 
ie den finir rapidement à A huitième round, l'italien an] Violent par instants ne laissait què- senne i s it fallait bien se rendre mals Annebicque a droit à une 
dut le rappeler à la prudence, car, Sage Sn D oraora] homéiricues. le 400 m. devait nous était battu de 4/10 de seconde | te E 
r le comva: en | A $ ? Hansenne, qui pensait sur- 5.000 m.. k 
Les Mua ourième round, i se mon: pratiquant des esquives basses née Prin s tept A son prochain voyaye à Bock. franchit 14 m. 26 au triple -paui 
pra pine en a le gau-  Rappelé à l'ordre pa: l'arbitre, il| mpa personnel de 3/10 avcc 40". hom, ne donna Jamais l'impres- Bour un Français, e'est bien | s 
es: haissa sa garde sur une attaque] Legs, Personne Ë Re e Ve he e ae Bénard bat son propre 
sh h sé second, se mel sautant 1 m. 85. 


A partir du huitième round, la sé- 
vérité de la bataille saccrut, De- 
uouve, cette fois, prenant lofjensi 
ve, mais elle fut de courte durée. 
Malheureusement, à la reprise sui- 


de Sandeyron et alla de nouveau aw 
tapia. 
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Pour nous consoler de nos déboires en Coupe Davis... 


La Tchécoslovaquie abandonne le dernier 
match à la France et gagne par 4 victoires à 1 


(De notre envoyé spécial Charles GONDOUIN ) 


“Je vi 


nous dit 


tion sportive 
| 
rompu. On vit alors Bernard, mené 


à Å ma A Sumit ` coup sûr, D'entrée, « Milo » attaque 

PRAGUE (par téléph.). tement l'ascendant sur son adversaire, lA, Plus belle production de sa car-| — J'avais une confiance absolue.. ogue; René MELLIX à 
— La défaites en Ssp: Drobny, le rol- des bousculeurs, était “ère en rss 4 jeux LJ Era et, poyrtant, je savais que Landrieur Pars-Limoges + R. FLAMBART ou 
de Petra et de Borotra. v bousculé de la belle façon et par Le manche mire Ver aA m'était 3 re un adversaire à dédaigner. chomi mat de poursuite à Reims ; 
après une lutte extrême- (© qui ?.. par le joueur qui l'avant-vellle dues n'ayaient certes pas, prévue) Mais j'étais « gonflé > G. de FERRIER ou mecting d'othlé- 
ment sevères bien qu'elle avait paru timoré devant Cernik Pur NU A a on dis mile a été formidable, intervient | tisme de Bruxelles ; Guy CHAMPA- 
me comporte que- trois par 6-2, la seconde manche premiers Jeux, Bernard en aligne| Landrieux, Sa position en selle l'a | GNE à Tous thincle omateur de 

ruina samedi au compte de Marcel Bernard p aene mlar Tange aun orr} ‘ventagé, mais ii dtait très: fort. football). 


ses l'occasion de mener par 4-2. 


manches, 
les faibles espeirs 


jui res- Témerveiflement du publie. La troi- 
taient à l'équipe de sième, en revanche, revint au même Donny refait son retard. la lutte de 
France de gagner la demi-finale de la prix à Drobny, sans toutefois que Ber- 2140 dernier mot Mau quelle partie 
Coupe. nard ait donné l'impression de fai- à le dernier mot. Mals qu mercredi en 
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